
Message de l’Avent 2023 

 

Un petit chêne né au printemps accueillit un jour un splendide papillon 
sur ses branches naissantes. Il n’avait jamais reçu un visiteur aussi beau. 

D’où viens-tu, mon ami aux ailes colorées ? demanda-t-il. 

Je suis un voyageur : j’ai visité les sapins du Jura et les mélèzes des 
Grisons, sans oublier les châtaigniers et les palmiers du Tessin. 

Quelle chance tu as, ajouta l’arbrisseau, moi je ne connais que mes sous-
bois, les pluies de printemps et les canicules de l’été. Je n’ai entendu que le 
sifflement du vent et les fracas des orages. Mais… dis-moi, que va-t-il 
encore m’arriver ? 

Dans quelques semaines, tes feuilles vont tomber et tes branches seront 
nues et givrées, répondit franchement le volatile.  

Mais non ! Je viens de naître, mes branches se fortifient et mes feuilles 
sont de plus en plus belles, je ne veux pas m’arrêter de grandir, je ne veux 
pas vivre la saison que tu me décris.  

Je te comprends bien, petit chêne, mais écoute-moi ! Sais-tu comment je 
suis devenu ce que je suis ? Il n’y a pas si longtemps, je ressemblais à un 
petit ver et je vivais avec d’autres chenilles. Nous ignorions ce qui allait 
nous arriver.  

Certaines ont refusé de s’enfermer dans un cocon et de dépendre 
uniquement de la nourriture d’un mûrier. Aujourd’hui, elles sont mortes. 
Heureusement qu’un papillon m’a soufflé qu’il fallait que j’accepte ces 
longs jours de léthargie pour que la vie fasse son œuvre en moi. Sans cela, 
je ne serais pas là à discuter avec toi… 

L’hiver, on aime ou on n’aime pas, mais c’est un passage obligé vers un 
nouveau printemps. Le temps de l’Avent, c’est une période pour consentir 
à cet avenir renouvelé dont l’enfant de Noël est porteur.  

Il n’y a pas de changement véritable sans remise en question, lâcher prise 
et ouverture à la Nouveauté de Dieu. 

Le monde change vite, de nouvelles technologies révolutionnent nos vies, 
le climat est chamboulé et la paix est fragilisée. Quant à l’Eglise, elle a de 
la peine à trouver des mots et des gestes qui inspirent nos contemporains.  

L’histoire a connu bien des passages délicats, nous avons le nôtre à 
franchir. L’enjeu est toujours le même : vivre les transformations sans 
perdre l’essentiel. Et cet Essentiel n’est-il pas la conviction que la Vie n’a 
pas finit de nous surprendre et qu’elle trouvera encore son chemin pour 
nous emmener plus loin.  
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